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Resume - Bourdotiella complicata gen. nov. et sp. nov (Basidiomycota, Polyporales) recolte 
dans le Pare Nature! Regional du Luberon, dans le Departement du Vaucluse en France, 
est decrit et illustre. Le nouveau genre se caracterise comme suit : basidiome etale 
corticioi:de, etroitement lie au support, mince, friable a indurescent, vite parseme 
d'innombrables petites asperites variables (ne depassant pas 0,5 mm de haut), etroites, 
coniques et pointues ( odontioi:de) cylindriques, attenuees ou tronquees, simples ou 
connees, aux extremites cristulees (sous la loupe) ; gris ochrace a brun fonce; marge 
attenuee. Consistance friable au prelevement. Structure monomitique ; texture dense aux 
hyphes bouclees enrobees d'abondants agglomerats de cristaux. Quelques elements 
dendrophysoi:des et cystidioles sont presents dans l'hymenium. Pas de veritables cystides ni 
de gleocystides. Basides assez trapues, variables : cylindriques, clavees ou evasees, parfois 
comprimees, a cloison basale bouclee, avec (2) 4 sterigmates. Spores ellipsoi:dales, 
oblongues ou reniformes courtes, a paroi mince, lisse ni cyanophile ni amyloi:de. 

Taxinomie / Corticoide / Monomitique / Boucles 

Abstract - Bourdotiella complicata, gen. & sp. nov (Basidiomycota, Polyporales) collected 
in the Luberon Regional Natural Park, in Vaucluse Department in France, is described and 
illustrated. The new genus is characterized by corticoid, effused basidiomata that are 
intimately adhering to the substrate, thin but brittle, rapidly developing numerous, irregular, 
narrow, and very small asperities ( < 0.5 mm) that are conical to subcylindrical, sometimes 
truncated or fused by two and with cristulate tips under a hand lens, ochraceous gray to dark 
brown, attenuated at the margin. Context monomitic, dense, hyphae with clamp connections 
and incrusted with many crystals. Hymenium without true cystidia or gloeocystidia, but with 
some dendrophysoid elements; basidia variable, cylindrical, clavate, (2)4-spored. Spores 
ellipsoid, oblong to shortly reniform, thin-walled, smooth, neither cyanophilous nor 
amyloid. 

Taxonomy / Corticoid / Monomitic / Clamps 
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INTRODUCTION 

Durant les xrxe journees d'etudes des Aphyllophorales dans le 
departement du Vaucluse, au sein du Pare Naturel Regional du Luberon, au pied 
des montagnes eponymes, fut recolte par l'un de nous (BS) le champignon decrit 
ici. Des recherches tres fouillees ne nous ont pas permis de determiner son genre 
precisement. L'imbrication de caracteres pouvant appartenir a un certain nombre 
de genres differents et plus ou moins proches, nous incitent finalement a edifier 
un nouveau genre pour celui-ci. Comme un autre nouveau genre recemment 
decrit en hommage a un mycologue frarn;ais (Nakasone 2011), le nom choisi, 
Bourdotiella, rend hommage cette fois-ci a l'Abbe Hubert Bourdot, a !'occasion 
du 150e anniversaire de sa naissance le 30 octobre 1861 a Imphy dans le 
departement de la Nievre (Duhem 2011). 

MATERIEL ET METHOD ES 

Les observations macroscopiques et microscopiques ont ete realisees sur 
le frais et en herbier. Les prelevements se font par grattage de la surface ou en 
coupes tres fines, realisees a main levee. Les prelevements sont observes dans une 
solution de potasse a 2-3 % additionnee de phloxine B en solution aqueuse a 1 %, 
pour regonfler et colorer les tissus ; le reactif de Melzer est utilise pour l'amyloi:die 
et la dextrinoi:die eventuelles, et le bleu coton pour la cyanophilie. Tous les dessins 
et les mesures ont ete realises a partir de coupes OU de dilacerations dans ces 
milieux. Afin d'obtenir des colorations optimales des elements ou des parois, du 
rouge conga SDS a parfois ete ajoute par capillarite sous la lamelle couvre-objet, 
apres les premieres observations. Une solution d'acide chlorhydrique (HCL) a 
15 % a ete utilisee pour dissoudre une grande partie des cristaux. Les mesures 
sporales ont ete etablies sur un nombre « n » de 30 spores prises sur le basidiome 
et observees dans la potasse + Phloxine. Elles comprennent les moyennes en 
italique, et les intervalles de confiance a 95 %. Les minima et maxima sont entre 
parentheses. Le quotient de la longueur sur la largeur (coefficient Q) est note 
selon les memes regles. 

DESCRIPTION 

Bourdotiella Duhem & Schultheis gen. nov. 

Mycobank: MB563269 
Diagnose : Basidioma effusum corticiiforme, substrata arte adnatum, 

tenue, friabile aut indurescens, laeve paene, mox deinde aculeis conspersum 
minutis, variabilibus, e superficie 0,5 mm non excedentibus, angustis, conicis 
subulatisque ( odontioides) cylindricis attenuatis seu truncatis, simplicibus vel 
connatis cum apicibus (sub lente) tenuiter cristatis; co/or ochraceogriseus usque 
fuscus; margo attenuata. Carposoma tactu fragile. Systema hypharum 
monomiticum; contextus compactus ex hyphis fibulatis, coacervatis crystallis 
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magnis obductis. In hymenio aliquot adsunt dendrophysoideae partes et cystidiola. 
Nulla cystidia vera nee gloeocystidia. Basidia subbrevia at variabilia : cylindrica, 
clavata l. paulatim inflata, interdum compressa, septobasali fibuligero, 
sterigmatibus 2-4. Sporae ellipsoidales, oblongae vel breviter reniformes, 
tenuitunicatae, laeves, nee cyanophilae nee amyloideae. 

Typus : Bourdotiella complicata Duhem & Schultheis sp. nov 
Etymologie: En l'honneur du Chanoine Hubert Bourdot (1861-1937), 

eminent precurseur frarn;:ais de l'etude des Aphyllophorales, et a l'occasion du 
150e anniversaire de sa naissance a Imphy dans le departement de la Nievre 
(France). 

Description : Basidiome etale corticioi:de, etroitement lie au support, 
mince, crustace, parseme d'innombrables petites asperites de formes variables (ne 
depassant pas 0,5 mm de haut), etroites, coniques et pointues ( odontioi:de ), 
cylindriques, attenuees OU tronquees, a irregulierement tuberculiformes simples 
OU connees, aux extremites cristulees (sous la loupe); gris ochrace a brun fonce; 
marge s'amincissant. Consistance friable au prelevement, un peu durcissante. 
Structure monomitique ; texture dense a hyphes bouclees enrobees de masses 
cristallines abondantes. Quelques elements dendrophysoi:des et cystidioles sont 
presents dans l'hymenium. Basides assez trapues, variables : cylindriques, clavees 
OU evasees, parfois comprimees, a cloison basale bouclee, avec (2) 4 sterigmates. 
Spores ellipsoi:dales, oblongues ou reniformes courtes, a paroi mince, lisse ni 
cyanophile ni amyloi:de. 

Bourdotiella complicata Duhem & Schultheis sp. nov. Figs 1-10 

Mycobank : MB563270 
Diagnose : Basidioma effusum, resupinatum arte adnatum, primo 

tenuissimum instar pulverulentae-furfuraceae, dein superficie asperulae tenuiter 
odontioideae : verrucae excrescentes variabiles, conicae, cylindricae, simplices vel 
glomeratae, apicibus attenuatis, obtusis vel truncatis atque saepe ultima parte 
cirrorum instar parvorum tenuiter cristatorum lucidiorum (sub Lente). Colar 
ravidus et ochraceo-griseus usque brunneus aut fuscidulus. Margo attenuatus, 
pallescens. Carposoma friabile, crustaceum, durescens. Systema hypharum 
monomiticum: hyphae fibulatae dense contextae; crystalli copiosi adsunt nunc ad 
hypharum segmenta tamquam notae incrustatae hyalinae bacilliformes aut 
indumenta spissa, nunc tamquam glomeramines flavescentes; hyphae basales usque 
10 µm latae brevi-articulatae, interdum isodiametricae Jere, arte intextae inde aegre 
rescindibiles, crasse tunicatae, colore flavidae usque brunneolae, saepe inflatae, ape 
KOH gelatinosae, neque cyaniphilae nee dextrinoideae; subhymenium et hyphis 
cohaerentibus valde ramosis, anastomosantibus, flexuo-nodulosis. Basidia 
subbrevia 11-30 x 4-6,5 µm variabilia: cylindrica, clavata aut paulatim inflata, 
plerumque ad basin attenuata; nonnumquam sursum ad tertiam partem conpressa, 
quad utriformia videntur; bi-vel quadri- sterigmata, basi septata et fibulata. In 
hymenio sunt aliquando hyphae terminates plus minus turgescentes (an 
cystidiola ? ) atque hyphae brevi-ramosae dendroideae ( an dendrohyphidia ? ). 
Sporae (4) 4,4-4,81 -5,5 (6) x 2,4-2,66-3,2 µm, Q = 1,51-1,80-2,18, breviter 
ellipsoidales, interdum oblongae vel brevi-reniformes, rarius ovoideae; laeves, 
tenuitunicatae, inamyloideae nee cyanophilae. 

Holotypus: FRANCE. Departement du Vaucluse. Pare Nature! Regional du 
Luberon, commune des Baumettes, au bard de la riviere Le Coulon ou Le Cavalon 
(le long de la route N 100). Sur bois de saule (Salix sp) ou de peuplier (Populus 
sp); MEN: 3142 OT; GPS: N 43.85757 - E 5.20536; le 11 novembre 2007, 
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1 

Fig. 1. Bourdotiella complicata gen. et sp. nov. (holotype) 4 stades evolutifs du developpement 
du basidiome et de ses ornements. Barre d'echelle = 0,5 mm. 
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2 

Figs 2-6. Bourdotiella complicata gen. et sp. nov. (holotype). 2. Sections de portions du basi­
diome montrant des asperites plus ou moins emergentes avec en 2a. detail des hyphes incrustees 
exsertes. 3. Hyphes basales. 4. Hyphes sous-hymeniales. 5. Elements de l'hymenium avec en 
Sa. basidioles et Sb. 3 cystidioles? (a gauche). 6. Hyphes dendrophysoi:des hymeniales. Barres 
d'echelle = 100 µm pour les fig.2 ; et= 10 µm pour les autres figures. 
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Ben Schultheis 383/07 in B. Duhem 4774, holotypus in herbario PC conservatur 
sub nr. PC0084610 ; isotypus in herbario LUX. 

Etymologie : du latin « complicare » et du terme derive « complicatus », a 
cause de ses affinites embrouillees, combinaison de caracteres meles evoquant 
plusieurs genres. 

Description : Basidiome etale, intimement lie au support ; initialement en 
une pellicule pruineuse ou finement poussiereuse, furfuracee sous la loupe, 
comme cela est visible a la marge amincie, parsemee d'innombrables et 
minuscules asperites serrees (5-8/mm), de formes variables ou difformes, 
emergentes (jusqu'a 0,5 cm) en petites pointes simples ou divisees (surface 
odontioi:de ), cylindriques tronquees, aux extremites brievement penicillees ou 
non, ou obtuses, voire en petites venues ou boursouflures arrondies distinctes ou 
connees, qui peuvent, lorsque le basidiome s'epaissit, s'agglomerer en amas 
irregulierement tuberculiformes aux extremites multiples (Figs 1 et 2) ; entre ces 
emergences, la surface est distinctement poruleuse-reticulee, perforee d'une 
multitude de petits trous a continue lisse sous un fort grossissement (x 50). La 
consistance au prelevement est assez friable a crustace, c'est-a-dire mince et 
cassante sur le sec. Les couleurs debutent par du gris ocrace clair (2,5Y 7/2 a 7/4), 
puis passent progressivement a l'ocrace de plus en plus soutenu (de 2,5 7/4 a 7/6), 
jusqu'a des teintes nettement plus brunes (7,5YR 6/4-5/4 a 4/4-4/6), brun 
rougeatre a brun-rouge, localement plus fonce dans la vetuste (5YR 5/6-4/4-4/6). 
La marge attenuee est ochrace grisatre clair. Les sections font jusqu'a 250 µm 
d'epaisseur et la hauteur des asperites n'excedent pas 500 µm. La structure est 
monomitique; nous n'avons, en effet, pas repere ni d'hyphes squelettiques ni 
d'hyphes capillaires squeletto-ligatives. La texture est dense, parmi les nombreux 
agglomerats de cristaux, qui sont parfois nettement jaunis (x 400), on discerne une 
zone basale un peu plus pigmentee le long du substratum, constituee d'hyphes 
larges, atteignant 10 µm de diametre, aux articles courts, dont certains 
pratiquement isodiametriques, sans orientation particuliere, etroitement 
entrelacees et difficilement separables ; les parois sont epaisses, jaunatres a 
brunatres pales, souvent gonflees et gelifiees dans une solution de potasse, ni 
cyanophiles ni dextrinoi:des ; ces hyphes, que ce soit dans la partie basale ou au 
cceur de la trame des emergences, ont souvent des segments incrustees d'un 
manchon epais de gros cristaux hyalins accentuant leur cohesion et les rendant 
encore plus difficiles a observer (le passage des coupes dans une solution d'HCL 
a 15 % permet de dissoudre les cristaux partiellement) ; le contenu de ces hyphes 
robustes est homogene, mais parfois multiguttule (Figs 2 et 3). Au-dessus se 
developpe le sous-hymenium crassescent, successions d'articles a la fois courts et 
tres ramifies, ce qui donnent aux hyphes un aspect tortueux, noduleux. Ces 
articles souvent anastomoses, separes par des cloisons bouclees, a paroi hyaline, 
ferme a un peu epaissie, torment une texture d'hyphes coherentes ; leur contenu 
est egalement multiguttule dans KOH (Fig. 4). Aux extremites des asperites, 
sortant de la trame, se prolongent des touffes d'hyphes lourdement cristulees 
(Figs 2 et 2a). De plus, c;a et la emergent parfois des touffes de plusieurs hyphes 
accolees et incrustees. Les hyphes du sous-hymenium se terminent parfois dans 
l'hymenium, par des elements plus ou mains enfles ou cystidioles ?, 9-27 x 
3,5-8 µm (Fig. Sb), cotoyant les basidioles et basides (Fig. Sa) et des hyphes 
dendro1des (ou dendrophyso1des), plus etroites, diversement et brievement 
ramifiees, que nous hesitons a denommer dendrophyses (Fig. 6). II n'y a pas 
d'autres elements cystidies. Les basides sont trapues, 11-30 x 4-6,5 µm, variables: 
generalement clavees, evasees a maturite et attenuees vers la base OU plus 
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Figs. 7 et 8. Bourdotiella complicata gen. et sp. nov. (holotype) . 7. Basides. 8.Spores. Barres 
d'echelle = 10 µm . 
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Fig. 9. Bourdotiella complicata gen. et sp. nov. (holotype) photographie en herbier (photo 
©B. Duhem). 

Fig. 10. Bourdotiella complicata gen. et sp. nov. (holotype) detail de la surface photographiee en 
herbier (photo© B.Duhem). 
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cylindriques ; parfois comprimees aux 2/3 superieurs, ce qui leur confere un aspect 
presque utriforme ; avec (2)-4 sterigmates et a cloison basale bouclee (Fig. 7). Les 
spores, (4) 4,4- 4,81 -5,5 (6) x 2,4-2,66-3,2 µm, Q = l,51-1,80- 2,18, sont brievement 
ellipsoi:dales a face adaxiale aplanie, un peu bombee, ou, a l'inverse, avec une 
legere depression, parfois oblongues ou reniformes courtes, enfin certaines spores 
sont plus rarement ovoi:des ; la paroi est mince, lisse, et ne reagit pas ni dans le 
bleu coton ni dans le reactif de Melzer (Fig. 8). 

Materiel etudie: FRANCE. Departement du Vaucluse. Pare Naturel 
Regional du Luberon, commune des Baumettes, au bord de la riviere Le Coulon 
ou Le Cavalon. Sur bois de saule (Salix sp) ou de peuplier (Populus sp) ; MEN : 
3142 OT; GPS: N 43.85757 - E 5.20536; le 11 novembre 2007, Ben Schultheis 
383/07 in B. Duhem 4774, holotypus in herbario PC conservatur sub nr. 
PC0084610 ; isotypus in herbario LUX. 

DISCUSSION 

Les caracteristiques essentielles du genre Bourdotiella sont : un 
basidiome etale, etroitement adne, friable lors du prelevement, crustace, un peu 
indurescent, densement recouvert d'asperites odontioi:des ou de formes variees et 
plus ou mains agglomerees, aux extremites cristulees ; son monomitisme ; une 
texture compacte aux hyphes bouclees, plus fortes a la base et a paroi epaissie 
teintee ; l'abondance des incrustations, en particulier dans la trame et sur les 
hyphes emergentes ou celles des extremites ; l'absence de tout type de cystides ; 
des basides courtes et trapues, clavees a cylindriques, parfois comprimees, 
brievement subutriformes, generalement a 4 sterigmates, et des spores 
relativement petites, a paroi mince, lisse, ni amyloi:de ni cyanophile. 

Aucun genre, a notre connaissance, ne presente une telle combinaison de 
caracteres. Si l'on considere, pour une premiere tentative d'identification, les 
genres de la fonge europeenne qui sont susceptibles de s'en approcher, mais qui 
ne s'accordent pas vraiment pour diverses raisons : le dimitisme, la texture, 
l'absence de boucles, la presence de squelettocystides, de cystides ou de 
gleocystides, la morphologie et la taille des basides, la paroi des spores et leur 
cyanophilie. (nous donnons entre par.entheses ces caracteres les plus divergents), 
il y a : Australohydnum Jtilich 1978'. (basidiome membraneux devenant epais, 
hymenophore tubercule a tres raduloi:de, structure pseudodimitique, aux hyphes 
sans boucles, nombreuses squelettocystides a l'extremite incrustee), Crustomyces 
Jtilich 1978 et Cystostereum Pouzar 1959 ( ces 2 genres precedents ont une 
structure dimitique et de nombreuses gleocystides vesiculeuses ; le genre 

* Le genre Australohydnum a ete introduit par Jiilich (1978) pour accommoder Hydnum 
griseofuscescens Reichardt 1866, dont le representant type est d'Australie. Puis, Hjortstam & 
Ryvarden (1990) acceptent ce genre, mais placent cette espece en synonymie de Australohydnum 
dregeanum (Bertk.) Hjortstam & Ryvarden 1990, (basionyme: Corticium dregeanum Berkeley 
1846) d 'Afrique du Sud. Ce meme champignon fut publie sous deux autres noms differents en 
raison de son aspect tres variable, Irpex purpureus Lloyd 1917 et Irpex vellereus Berk. & Br. 1873, 
bases respectivement sur des specimens du Japon et du Sri Lanka. II a ete signale aussi au 
Cameroun, au Kenya, en Inde, a Hawaii et plus recemment au Portugal, sur olivier ( Olea 
europaea) (Melo et Hjortstam 2002) . 
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Crustomyces a en plus des dendrophyses), Fibricium J. Erikss. 1958 (genre 
satellite du genre Hyphodontia, mais dimitique, normalement avec differents 
types de cystides, leptocystides, lamprocystides ou gleocystides), Hyphodermella 
J. Erikss. & Ryv 1976 (texture plus lache, hyphes sans boucles, faisceaux d'hyphes 
emergentes fortement incrustees, spores et basides plus grandes) , Odontiopsis 
Hjortst. & Ryv. 1980 (apparence, structure et hyphes similaires au genre 
Hyphodontia s. 1.), Phlebiopsis Jtilich 1978 et Scopuloides (Massee) v. Hohn. & 
Litsch. 1908 (2 genres satellites des Phanerochaete, mais a texture plus compacte, 
aux hyphes sans boucles et avec de tres nombreuses lamprocystides ), 
Steccherinum S. F. Gray 1821 pro parte (structure dimitique, avec de nombreuses 
squelettocystides incrustees) ou encore Xylodon (Pers.) Fr. 1818 (ex Hyphodontia 
pro parte; structure d'Hyphodontia, plus lache aux hyphes basales distinctes, plus 
etroites a paroi refringente et cyanophile, divers types de cystides ou cystidioles 
hymeniales, basides etroites avec 1 ou 2 constrictions). 

Si nous elargissons nos investigations au niveau mondial, nous pouvons 
ajouter les genres suivants ( entre parenthese les principaux caracteres les 
distinguant et la repartition geographique de l'espece-type du genre): 
Cyanodontia Hjortst. 1987 (genre proche des Hypochnicium et Nodotia , aux 
hyphes et spores a paroi epaissie cyanophile; Afrique), Cystidiodontia Hjortst. 
1983 (tisssus dextrjno'ide, dimitisme, gleocystides avec contenu jaunatre; 
Amerique, Afrique, Ile de la Reunion, Asie), Dendrodontia Hjortst. & Ryv. 1980a 
(structure dimitique aux hyphes Asquelettiques brunies, de nombreuses 
dendrophyses ; Afrique, Amerique et Ile de la Reunion), Dextrinodontia Hjortst. 
& Ryv. 1980b (dimitique avec hyphes squelettiques dextrino'ides; Afrique), 
Hyphodontiastra Hjortst. 1999 (texture plus lache d'Hyphodontia s. 1. et surtout 
presence de nombreuses gleocystides tubuleuses sinueuses incluses, au contenu 
jaunatre brunissant dans la sulfovaniline ; decrit du Bresil), Melzerodontia Hjortst. 
& Ryv. 1980b (hyphes et basides dextrino'ides et cyanophiles ; Afrique, 
Madagascar), Parvodontia Hjortst. & Ryv. 2004 (genre proche des Crustomyces et 
Cystostereum, mais monomitique et sans dendrophyses, connu du Bresil et 
d' Argentine) et Scopulodontia Hjortst. in Hjortst. et al. 1998 (basidiome perenne, 
stratifie, devenant hydno'ide, avec d'abondantes lamprocystides ; Asie, Nouvelle­
Zelande ). 

Remerciements. Nous sommes reconnaissants a Marc Lilbert de la Societe 
Lorraine de Mycologie, qui a traduit Jes diagnoses en latin et pour sa relecture, et a Bart 
Buyck (MNHN Paris) pour la traduction anglaise du resume. 
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